
Les Kakemphatons* 
 du coucou  
 
Qu’occupé je n’entende  
De son trou le coucou  
Qu’il fit en le nid d’autrui 
Cochon ! Le malotru.  
 
Coucou qui put, du coup  
Du cou ou de croupe, le fou 
Pousser de son art kung-fu 
Les œufs aux phages goulus 
 
Sage est-ce coucou coupable  
Que de Loth et d’inceste te citeront 
Les sots d’hommes égaux morts 
À faire joujou aux voyous ?  
 
Voyons, qu’où couve l’hôte  
Du dodu hurluberlu hurle  
La dure lutte pour la vie  
Qu’il ôte en coucoulant  
 
Qui l’eût cru joli coucou  
Que de ton gris tutu   
Tu tues et que ton cri 
Est à la vie l’hallali  
 
Coucou, ton chant salue  
Les coups de cul 
Qui font place à la grâce 
Et dont tu es le symbole  
 
 
* Kakemphaton : du grec « malsonnant » 
d’où « indécent » est une suite de sons 
malencontreuse qui aboutit à une équivoque. 
Cherchez les ! 
 
 

 
 

Culte de maison n°31 

Seigneur,  
desserre nos bouches en cul de poule  
qui se veulent chastes et intelligentes  

 
Tu entends nos cœurs roucouler  

de nos pensées inavouées  
 

Délivre-nous de la circoncision des lèvres 
Délivre-nous la circoncision du cœur  

 
Que ma prière sincère et franche 

soit le commencement d’une autre relation 
À toi 

À moi 
 

Lecture du Psaume 137 
 

Méditation ou partage familial  
sur la haine avouée à Dieu  

qui permet de ne pas en ruminer la violence  
 

Suggestion musicale :  
Estans assis aux rives aquatiques (Ps137) 

Claude GOUDIMEL  
 

Notre Père  
  
 Textes originaux du pasteur Arnaud VAN DEN WIELE 


